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Dès l’origine, le P. Emmanuel d’Alzon s’est lié aux laïcs pour bâtir la congrégation des 
Augustins de l’Assomption. Cette collaboration, très importante déjà, s’est poursui-

vie tout au long de l’histoire des assomptionnistes. Aujourd’hui, plusieurs défis rendent 
ce lien laïcs-religieux encore plus riche qu’au XIXe siècle. D’abord, le défi de l’Europe et 
d’apprendre à servir l’Église et la société en s’ouvrant à d’autres cultures, d’autres lan-
gues et surtout à d’autres expériences. Ensuite, le défi de la communion dans la diversité 
des œuvres et des personnalités.
Comme dans toutes les familles, nos différences sont autant de richesses : hommes et 
femmes, religieux et religieuses, jeunes et plus anciens ; étudiants, jeunes couples, pa-
rents et enfants… Enfin, le défi de vivre ensemble toutes les dimensions de l’alliance 
laïcs-religieux en approfondissant sans cesse ce lien spirituel par lequel nous sommes 
unis et l’appel du Seigneur qui nous a rassemblés.
Ce livret raconte les liens tissés entre les religieux et les laïcs. Il veut contribuer à une 
meilleure connaissance de la famille spirituelle des Augustins de l’Assomption : une « fa-
mille élargie » car la mesure de l’amour est d’aimer sans mesure, comme le disait saint 
Augustin. Nous souhaitons que sa lecture nourrisse chacun dans ce qu’il vit déjà en 
Église, dans son amour de Dieu et le service des hommes. Beaucoup ont ressenti l’appel 
à partager le charisme de l’Assomption. Certains ont dépassé leurs craintes ou leurs 
réticences. « Seigneur, que ton règne vienne » est devenue leur prière favorite et le 
royaume de Dieu plus concret dans leur vie d’homme ou de femme de ce temps.� ■

P. Vincent Leclercq, assomptionniste
Élisabeth et Thierry Monsempès

Appelés à vivre d’un même charisme
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Souvent les laïcs assomptionnistes res-
semblent à ceux et celles qui, dans les 

bateaux et sur les quais, s’embarquent 
sur des voiliers pour une grande course 
autour des mers tout autant qu’au fond 
d’eux-mêmes. Venus des quatre horizons, 
ils sont attirés par les mêmes itinéraires 
et par le caractère parfois trempé de ces 
assomptionnistes qui naviguent auprès 
d’eux. Ils ont le cœur soutenu par le vent 
et les yeux attirés par les étoiles car ils 
partagent la même spiritualité : travailler à 
l’avènement du royaume de Dieu.
À la fois très divers et évoluant dans des 
eaux différentes, leur diversité est peut-
être le premier des points communs 
avec les navigateurs assomptionnistes. 
Mais de convictions variées, d’âges et 
de milieux différents, chacun est amarré 

profondément en Dieu et dans l’Église. 
Les assomptionnistes les entraînent. L’in-
ventivité du fondateur aussi. Elle balise 
avec leurs propres espoirs les voies pour-
suivies par les laïcs. Tous veulent aller là où 
l’image de Dieu est abîmée en l’homme et 
l’homme, abîmé comme image de Dieu.

Une grande diversité
De prime abord, rien ne différencie ces 
laïcs assomptionnistes de leurs voisins, de 
leurs collègues, de leurs camarades asso-
ciatifs ou de leurs autres amis. Ils vivent en 
famille, en paroisse, hommes et femmes 
désirant être en communion entre eux et 
avec leurs semblables en d’autres lieux, 
proposant la foi autant qu’ils peuvent, 
solidaires des pauvres qu’ils cherchent à 
rencontrer à la mesure de leurs différents 

Qui sont les laïcs assomptionnistes ?
Venus des quatre horizons, les laïcs assomptionnistes partagent la même spiritualité que 
les religieux. Avec eux, ils travaillent à l’avènement du royaume de Dieu en dialogue avec le 
monde contemporain.
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talents. Et ce sont eux qui demandent à 
se joindre, sans se fondre, à la flottille as-
somptionniste car ils constatent que ce 
qui les réunit est plus fort que leurs dif-
férences.

Réunis autour d’un charisme
Il est vrai que leurs navigations communes, 
parfois déjà longues, les ont fortement in-
terrogés. Ils avaient sauté dans la barque 
en partageant une mission, une formation, 
un travail, grâce à des aumôneries ou en-
core par des amitiés tissées çà et là. Ils ont 
alors cherché à mieux les connaître et à 
creuser leurs dénominateurs communs. 
La spiritualité, la prière qui les rassemble 
et leur vie communautaire étaient au-
tant de pistes significatives. Ainsi, ils sont 
devenus chercheurs, empiriquement : de 
tous bords, ils se sont régulièrement ren-
contrés. Au fil des ans, ils ont voulu com-
prendre, explorer les complémentarités 
fortement ressenties, portant l’intuition 
qu’elles pourraient s’avérer bénéfiques 
pour tous. Certains ont écrit une règle, 

« J’appareillais… »
« C’est comme une aventure, com-
mencée par une heureuse surprise : au 
sein d’une aumônerie de banlieue, des 
étudiants de milieux aisés rencontraient 
d’autres jeunes très en difficulté. J’y ai 
découvert l’espérance en actes et des 
religieux en partance pour une vie au-
dacieuse.
Je ne savais pas qu’en fait j’appareillais 
aussi moi-même vers des terres inatten-
dues, celles de laïcs en alliance avec la 
congrégation religieuse des assomption-
nistes. »
� J.P.
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leur « Chemin de vie », spécifique et 
large, première étape d’une proposition à 
d’autres laïcs.

En alliance avec des religieux
Alors ensemble, religieux et laïcs assomp-
tionnistes ont choisi de dire qu’ils sont en 
alliance. Ils ont fondé une association cano-
nique. Ils ont constitué des groupes locaux 
pour se ressourcer et repartir, des lieux 
concrets de l’alliance assomptionniste où 
partager fraternité et mission. Certains 
d’entre eux ont formalisé leur engage-
ment. L’alliance est scellée : elle ne de-
mande qu’à vivre et à faire vivre d’autres. 
Et voilà que de toute part des laïcs ont sur-
gi parce qu’ils se sentaient interpellés par 
les charismes des congrégations. Non pas 
à la manière de tiers ordres, mais comme 
autant de visages différents pour l’Église 
incarnée aujourd’hui par des femmes et 
des hommes enracinés dans leur époque. 
Situés « dans la nef » de l’Église les laïcs 
assomptionnistes ont le pied marin et dé-
sirent tenir les caps des nouveaux enjeux. 

Ils sont allés chercher cette identité com-
plémentaire. Elle les soutient. Ils ont 
« l’Église au cœur » et se retrouvent avec 
les autres chrétiens au coude à coude, y 
compris par gros temps.
Dès l’origine le fondateur souhaitait pou-
voir quitter les ports avec ses amis laïcs. 
Notre époque rattrape l’histoire. Pour au-
tant les œuvres des assomptionnistes n’ont 
pas attendu, elles sont nombreuses, diver-
sifiées, intégrant depuis toujours des laïcs. 
Ce qui change alors concerne surtout le 
visage que les assomptionnistes donnent à 
voir avec les laïcs à leurs contemporains. 
Comment il s’inscrit dans l’Église et dans 
le monde. Une nouvelle manière d’être 
pour les religieux mais aussi pour les laïcs. 
Une voie à explorer ensemble.

Au service de la mission
Les laïcs perçoivent la mission des as-
somptionnistes comme une richesse. Ils 
choisissent de prendre leur cap person-
nellement mais se sentent porteurs des 
choix assomptionnistes dans l’Église et 



Vienne Ton Règne 7

dans le monde… Jusqu’ici, ils n’ont pas 
eu pour objectif de créer des missions qui 
leur seraient spécifiques. Ils sont venus 
renforcer les équipages : bateau Je sers, 
Accompagner, Bayard, Roms à Lille, ou ils 
développent des projets en partenariats : 
Banque du temps, Université européenne 
assomptionniste, Volontariat, Notre-
Dame de Salut, Mosaïque, Ailes, Pierre 
blanche, auberge de jeunesse Adveniat, 
maisons d’accueil. Et tant d’autres !

Leur vécu s’inscrit dans le monde qui 
bouge. Ils sont donc tenus de mesurer les 
distances et de dialoguer avec la culture 
contemporaine dans laquelle le christia-
nisme n’est plus la seule référence. La re-
cherche des terrains de la mission est ainsi 
une autre conviction partagée par les laïcs. 
Ils continuent de percevoir des appels 
complémentaires qui pourraient interpel-
ler l’ensemble des membres, dans les do-
maines de la pauvreté, de l’homme avec sa 

Création de l’association
«Alliance assomptionniste», 
Villebon-sur-Yvette, mai 2012.
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terre, de formations à suivre en commun 
pour élargir à d’autres orientations pos-
sibles. Ils ne sont pas des novices, ils ont 
déjà collaboré à des commissions où leur 
participation a été sollicitée (laïcs-religieux, 
justice et paix, internationale). Mais leur vie 
collective désormais reconnue, ils prennent 
à nouveau un départ. Ils cherchent à vivre 
en réseaux, à tisser leurs toiles, à vivre en 
fraternité entre eux, autour d’eux, au plus 
loin.
La création de la nouvelle province y ap-
porte une balise supplémentaire : « L’Eu-
rope a besoin d’hommes et de femmes 
passionnés pour annoncer l’Évangile : nous 
sommes aux prémices de l’évangélisation, 
même si la sécularisation donne l’impres-
sion de l’inverse » explique le supérieur 
général. Mieux voguer vers nos contem-
porains est la raison d’être de l’alliance des 
laïcs avec les religieux assomptionnistes. 
Pour avoir l’audace inventive de jeter des 
filets.� ■

Jeanne Palombieri
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Célébration d’engagement des premiers laïcs, 
Valpré, novembre 2010.
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Une alliance qui remonte aux débuts
de la congrégation
Depuis l’origine de la congrégation, le P. Emmanuel d’Alzon a associé des laïcs à la mission des 
religieux assomptionnistes. Cette alliance laïcs-religieux ne cesse de grandir.

L’histoire de l’alliance laïcs-religieux est 
déjà longue, puisqu’elle commence avec 

le père Emmanuel d’Alzon, notre fonda-
teur. Dès 1845, à Nîmes, le P. d’Alzon crée 
l’association de l’Assomption. Dans cette 
association, il veut des religieux, et des 
laïcs gardant leur vie de famille et exerçant 
leur profession, mais partageant avec les 
religieux le même apostolat, avec le même 
but : l’avènement du règne de Dieu, et dans 
un même esprit. « À l’Assomption, nous 
sommes nés associés, laïcs et religieux » ose 
même dire le P. Claude Maréchal, ancien 
supérieur général des assomptionnistes. 
Mais l’association se scindera en « ordre » 
et « tiers ordre », seule façon alors d’asso-
cier des laïcs à un ordre ou une congré-
gation prévue dans le droit canonique. Le 

P. d’Alzon s’y résoudra, mais le tiers ordre 
ne le satisfait pas et il veut « qu’on rende 
leur mission d’apostolat » aux laïcs proches 
de la congrégation.

Dans l’enseignement, les pèlerinages, 
la presse
L’Assomption est née dans un collège, à 
Nîmes. Mais elle n’y reste pas enfermée. 
Déjà du temps du P. d’Alzon, les premiers 
disciples prennent leur envol. C’est à Pa-
ris, avec les pères François Picard, Vincent 
de Paul Bailly, et Étienne Pernet que va se 
déployer une collaboration beaucoup plus 
étendue avec des laïcs. Citons d’abord 
les pèlerinages à Lourdes, à Rome, à 
Jérusalem. Le P. François Picard fondera en 
1881, avec des hommes et des femmes, 
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l’Hospitalité Notre-Dame de Salut, non 
pas pour servir les assomptionnistes, mais 
dans le but purement évangélique qu’elle 
partage avec eux : « servir le Christ », et 
d’une façon précise « dans les pauvres et 
les malades des pèlerinages ».
En 1873, commencera l’aventure de l’As-
somption dans la presse, avec le lancement 
de Pèlerin, et en 1883 de La Croix. Il est in-
téressant de noter que le P. François Picard 
prend la décision de lancer ce quotidien, 
en concertation avec un laïc, M. Henri de 
l’Epinois. Éditer des journaux catholiques 
exige une confiance mutuelle, des convic-
tions qu’on porte en commun. C’est ce 
que fait Bayard aujourd’hui, en continuant 
« la Maison de la bonne presse ». Il est vrai 
que les lois de séparation en 1905, où la 
congrégation des Augustins de l’Assomp-
tion a été légalement dissoute dès 1900 et 
les communautés dispersées ont obligé à 
vivre dans la semi-clandestinité, et la colla-
boration avec les laïcs s’est réduite par la 
force des choses. Mais est toujours restée 
vivante une amitié qui nous a soutenus 

dans la prière et les dons généreux des 
bienfaiteurs. Il faut attendre le Concile Va-
tican II, pour qu’un réveil s’opère et qu’on 
reparte sur de nouvelles bases. Le décret 
sur l’apostolat des laïcs (ch. 1er, § 2) dit 
qu’ils ont à imprégner d’esprit évangélique 
l’ordre temporel, ce qui veut dire qu’ils 
ont une vocation propre, qu’ils ne sont pas 
nos auxiliaires, et que nous devons vivre 
en coresponsabilité.

Chacun avec sa vocation propre
Dans les années 1960-1970, plusieurs 
communautés assomptionnistes se sont 
ouvertes à des jeunes laïcs, professionnels 
ou étudiants, partageant avec eux leur vie 
et leur mission : aumônerie d’étudiants, 
accueil de personnes marginalisées, dis-
cernement des vocations. Cela a contribué 
à une meilleure compréhension de nos 
vocations respectives et permit une meil-
leure collaboration. En 1999, le chapitre 
général des Augustins de l’Assomption, ré-
exprimant le charisme pour l’Assomption, 
propose une charte pour les laïcs. Le 
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chapitre général de 2005 choisit l’image 
biblique de l’alliance, pour nommer ainsi 
toute la richesse issue de cette étroite col-
laboration entre laïcs et religieux.
Et répondant à l’appel des laïcs qui dé-
sirent s’engager plus loin, il décide une 
commission internationale laïcs-religieux, 
et la poursuite de l’association des laïcs 
aux œuvres de l’Assomption.

Au sein de l’Église
En 2007, l’Assomption participe à Lourdes 
au grand rassemblement des familles reli-
gieuses et de leurs laïcs associés : « Les fa-
milles spirituelles : un nouveau visage 
d’Église ? Vous serez mes témoins ! ». Sont 
alors organisés des temps de formation 
proposés aux laïcs : se former au charisme 
du P. Emmanuel d’Alzon et de son 
inspirateur saint Augustin. Et commencent 
aussi des délégations de laïcs aux chapitres 
de la congrégation. Le chapitre général de 
2011 a validé l’idée d’un Chemin de vie 
des laïcs assomptionnistes, un texte de ré-
férence qui reconnaît les divers modes 

d’appartenance, allant de l’amitié pour 
certains, à la promesse d’engagement re-
nouvelée chaque année, pour d’autres. 
Mais parler d’un chemin oblige à marcher 
encore !� ■

P. Patrick Zago, assomptionniste

Fourgon d’un train de pèlerinage en gare de Lourdes 
avec une petite sœur de l’Assomption et des hospitaliers 
et religieux. Gare de Lourdes en 1880.
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Les fondements théologiques
d’une famille spirituelle
Nombreux sont les laïcs qui partagent la spiritualité d’une famille religieuse. Notre congrégation 
n’échappe pas à cette réalité. Et c’est un très bon signe ! S’agissant de l’engagement des laïcs 
aux côtés des Augustins de l’Assomption, il est possible d’en dresser ici les raisons historiques 
et théologiques et de resituer leur rôle et leur action dans l’Église d’aujourd’hui.

Les laïcs ont toujours compté dans la 
vie des religieux. Dès la fondation de 

la congrégation au collège de Nîmes en 
1845, le Père Emmanuel d’Alzon désire 
s’entourer des meilleurs collaborateurs 
laïcs. Très vite, l’Hospitalité Notre-Dame 
de Salut aide les pères assomptionnistes à 
emmener les malades à Lourdes. Plus tard, 
La Bonne Presse (aujourd’hui Bayard) re-
crute des laïcs pour développer la revue 
Pèlerin et le journal La Croix. Le partenariat 
laïcs-religieux débute donc par les œuvres. 
Mais faire les choses ensemble donne 
aussi de tisser des amitiés et des affinités 
spirituelles. Les amis ou collaborateurs 
laïcs sont séduits par l’esprit familial des 

communautés. La règle de saint Augustin 
encourage la convivialité de ces religieux 
ouverts au monde.
À l’époque des travaux du Concile 
Vatican  II (1962-1965), certains laïcs oc-
cupent déjà des postes importants dans la 
gestion ou l’organisation des œuvres.

La naissance de l’alliance
Jusqu’au début des années 2000, les textes 
officiels de la congrégation parlent de « col-
laboration laïcs-religieux ». Au chapitre de 
la province de France de 2005, un terme 
biblique fait son apparition : « l’alliance ». 
Lancé en France lors d’un forum laïcs-re-
ligieux, ce mot est aujourd’hui utilisé dans 
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tous les pays. En effet, la relation n’est pas 
seulement fonctionnelle ou amicale ; elle 
est aussi spirituelle et vocationnelle. Cha-
cun s’engageant dans son propre état de 
vie à aider l’autre à vivre sa mission et la 
richesse de son baptême. Avec l’alliance 
laïcs-religieux, nous sommes passés d’une 
simple coopération à la mission ensemble. 
Alors que les vocations religieuses et sacer-
dotales se raréfient en Europe, la famille 
s’est ainsi agrandie de manière inattendue.

Ce que laïcs et religieux s’apportent 
mutuellement
Les vocations de laïcs assomptionnistes sont 
aussi diverses et variées que les religieux 
eux-mêmes. Aussi, les laïcs rencontrent les 
mêmes défis en termes de communion et 
d’organisation. À l’exemple des religieux, 
les laïcs apprennent que leur unité est un 
témoignage vivant à la vérité de l’Évan-
gile. « Que tous soient un [...] pour que le 
monde croie que tu m’as envoyé ». (Jean 
17, 21). De leur côté, les religieux sont tou-
chés par l’intérêt des laïcs au charisme de 

leur vie consacrée : une spiritualité centrée 
sur le Christ, un intérêt commun pour saint 
Augustin, l’œcuménisme, l’engagement au-
près des plus vulnérables, le dialogue entre 
l’Église et la société… tout ceci rassemble 
cette famille spirituelle élargie.

L’organisation en famille spirituelle : le 
défi de l’unité
Laïcs et religieux ont ainsi pris le risque de 
se rapprocher les uns des autres. Grâce aux 
laïcs, les religieux sont bousculés dans leur 
propre engagement. De leur côté, les laïcs 
évoquent la grâce de renforcer leur vie spi-
rituelle en lien avec des frères.
De plus en plus nombreux, les laïcs res-
sentent aujourd’hui le besoin de s’organi-
ser. Certains ont rédigé un Chemin de vie 
actualisant la Règle de vie des religieux à leur 
existence de célibataires ou de couples. 
Plus qu’un règlement, ce chemin décrit 
un style de vie. D’autres ont constitué une 
association et soutiennent la mission des 
assomptionnistes. Les plus nombreux sont 
encore en discernement. Mais ils savent 
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que leur place dans l’Église se joue désor-
mais en proximité des communautés ou 
des œuvres assomptionnistes. Ils parti-
cipent aux rencontres des communautés, 
aux propositions de prières, de retraites ou 
de formations.

Les perspectives et l’avenir d’un tel 
mouvement
Dieu fait le don des familles spirituelles à 
son Église. Leur rayonnement suscite bien 
des initiatives. Personne ne sait jusqu’où 

cela nous mènera. Les projets portent sur 
des structures communes de formation ou 
d’animation. Le terme de « famille » spiri-
tuelle suppose que chacun puisse y trouver 
sa place. Contre une logique de fusion ou 
de substitution, l’intuition est celle de la 
complémentarité. Ainsi, le terme « d’al-
liance laïcs-religieux » est bien adapté pour 
décrire ce que nous voulons vivre ensemble 
dans le respect de chacun.� ■

P. Vincent Leclercq, assomptionniste

Chaque année, des laïcs de l’Assomption renouvellent leur engagement sur le Chemin de vie en alliance 
avec les religieux, à la suite du Christ. Saint-Lambert-des-Bois, novembre 2012.
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Réunis dans une même spiritualité
La devise « Que ton règne vienne » peut résumer la spiritualité partagée par les laïcs et 
les religieux de l’Assomption. Déclinée selon la vocation propre à chacun, cette spiritualité 
s’enracine dans le sacrement du baptême.

Adveniat regnum tuum, « Que ton 
règne vienne », telle est la devise des 

assomptionnistes. Elle est le centre de 
la spiritualité partagée par les religieux 
et les laïcs. Cette spiritualité n’est certes 
pas l’apanage des religieux assomption-
nistes mais elle apparaît aux laïcs bien en 
phase avec le monde actuel. Faire advenir 
le règne de Dieu en soi et autour de soi 
et ce, grâce au triple amour : amour du 
Christ, amour de la Vierge Marie et amour 
de l’Église. Ce triple amour est une force 
pour avancer au quotidien, pour être de 
son temps, dans son temps, avec son 
temps.
L’Assomption n’est pas en dehors de 
l’Église et les laïcs qui s’engagent auprès 
des frères servent l’Église là où ils sont, 
auprès des plus pauvres, à la paroisse, 

dans des associations, dans leur travail, 
dans leur famille. Le corps du Christ est 
un tout et chacun est membre de ce 
corps. Cette spiritualité incite religieux et 
laïcs à être hommes et femmes de com-
munion, hommes et femmes proposant 
la foi, hommes et femmes solidaires des 
pauvres. Oui, hommes et femmes de leur 
temps, laïcs et religieux ensemble à la re-
cherche de Dieu, car « le trouver consiste 
à le chercher sans cesse » selon le mot at-
tribué à Grégoire de Nysse.

L’alliance vécue dans une mission 
d’Église
Laïcs et religieux sont invités à être, 
comme le disait le P. Emmanuel d’Alzon 
« hardis, généreux et désintéressés », 
pour aller partout où Dieu est menacé 
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dans l’homme et l’homme menacé 
comme image de Dieu. Cette mission 
demande une implication au quotidien là 
où se trouvent les laïcs de l’Assomption, 
tant dans leur travail que dans leur famille. 
Il leur est impossible, en tant que laïcs 
assomptionnistes de ne pas faire famille 
avec les religieux ; tout comme il est im-
possible, en tant que religieux, de ne pas 
faire famille avec les laïcs car le travail au 
quotidien implique cette alliance.
Il s’agit d’une alliance où l’autre, tous les 
autres, sont accueillis comme ils sont, 
avec leur caractère et leur histoire. Être 
ensemble rend plus fort, plus courageux 
pour les bons et les moins bons moments.

Une alliance enracinée dans le 
baptême
Vivre ensemble sans s’être choisi, c’est un 
vrai travail, il faut toujours aller plus loin 
pour soi, pour l’autre, pour les autres, il 
faut faire alliance pour ne pas sombrer. 
L’alliance commence par celle que chaque 
laïc, chaque religieux ont faite le jour 

de leur baptême avec le Christ. Laïcs et 
religieux veulent vivre personnellement 
cette spiritualité du Règne qui trace un 
chemin pour approfondir le sens de leur 
propre baptême, et par-là ils épousent une 
démarche commune à tous les chrétiens.
Rien ne leur appartient de manière ex-
clusive quand il s’agit de partager leur 
spiritualité mais laïcs et religieux veulent 
approfondir les dons que l’Esprit fait au-
jourd’hui aux croyants.
Cet approfondissement ne peut se faire 
qu’en ayant une relation personnelle, quo-
tidienne, avec le Christ et c’est dans l’es-
prit augustinien dont la congrégation suit 
la règle que tout s’apprend. L’unité de la 
communauté tant religieuse que laïque ne 
peut se faire qu’en s’orientant tout entier 
vers Dieu : « Avant tout, vivez unanimes à 
la maison, ayant une seule âme et un seul 
cœur tourné vers Dieu » (Règle de saint 
Augustin I, 2)
Saint Augustin a réuni ses amis, ses connais-
sances pour créer des communautés de 
chercheurs de Dieu. Il a ouvert les portes 
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des communautés pour permettre à tous 
de prendre du temps pour Dieu et cet es-
prit d’ouverture est toujours là. Les portes 
des communautés assomptionnistes sont 
ouvertes sur le monde, aux laïcs qui y 
frappent. Mais cet esprit augustinien est à 
double sens, les portes des laïcs sont aussi 
ouvertes aux frères.

Une alliance fondée dans la relation à 
Dieu
Dieu est au centre de la vie du croyant 
et même si parfois celui-ci oublie Dieu, 
Dieu lui, n’oublie jamais les croyants. Voir 
comment Dieu est présent dans la vie et 
comment ceux qui croient sont façonnés 

à travers lui demande une relation tou-
jours plus proche, de plus en plus intime 
avec Dieu lui-même. Dans ce chemin, les 
laïcs et les religieux assomptionnistes s’en-
traident à voir, à percevoir les réalisations 
qui se sont opérées dans leurs vies. C’est 
sous le regard de Dieu que la vie avance, 
se modifie.
Les religieux et les laïcs ensemble peuvent 
s’aider à avancer pour être plus proches 
de Dieu dans la vie fraternelle, la vie de 
prière, la vie apostolique, dans l’attente 
très active du Royaume qui est déjà là, 
mais encore à venir.� ■

Marie-Claire Rouquet

Que ton règne vienne
Laïcs et religieux assomptionnistes avons l’habitude d’enraciner notre spiritualité dans 
la prière du Notre Père et en particulier quand il est dit : « que ton règne vienne ». 
Notre fondateur le P. d’Alzon ainsi que de nombreux assomptionnistes à sa suite n’ont 
pas cessé d’actualiser cette parole de Jésus à ses disciples. Nous nous sommes appro-
prié ces mots à tel point qu’ils sont devenus pour notre petite congrégation et pour 
chacun de nous notre devise : « adveniat regnum tuum ».

P. Cezar Andrei, assomptionniste
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« Hommes de foi, de communion, solidaires des pauvres » : cette trilogie 
résume la manière dont nous voulons vivre notre consécration religieuse 
à la suite du Christ, dans l’esprit de saint Augustin et selon les intuitions du 
Père d’Alzon, en témoins de l’espérance dont a besoin notre monde.

Être homme de foi, c’est accueillir librement le don de Dieu et faire l’expé-
rience de la rencontre du Christ sans lequel notre vie tombe en ruine, car il 
n’y a point de salut en dehors de Lui.

Être homme de communion, c’est lutter contre l’esprit du « Diviseur » et 
œuvrer à l’avènement d’un règne de justice et de paix, en nous et autour de 
nous. C’est travailler à l’unité des chrétiens et au dialogue entre religions.

Être solidaire, c’est manifester que les pauvres de biens et de cœur ont 
une place de choix dans le Royaume des cieux, cette terre des Béatitudes. 
C’est, à la suite du Christ, se faire serviteur avec une prédilection pour les 
plus petits.

La trilogie invite chacun de nous à progresser comme disciple du Christ, 
comme frère vivant en communauté et comme apôtre au service du 
Royaume. Elle est un appel adressé à chaque membre du corps que nous 
formons, à vivre une vie religieuse plus authentique, plus radicale.

Chapitre général 2011, n° 62 à 66



Règle de vie des religieux
I. L’Assomption
1. Assomptionnistes, nous sommes des 
religieux vivant en communauté aposto-
lique. Fidèles à notre fondateur, le P. d’Al-
zon, nous nous proposons avant tout de 
travailler, par amour du Christ, à l’avène-
ment du règne de Dieu en nous et autour 
de nous.

2. Jésus-Christ est au centre de notre vie. 
Nous nous engageons à le suivre dans la 
foi, l’espérance et la charité.
Comme lui, témoin de l’amour du Père 
et solidaires des hommes, le religieux as-
somptionniste veut être homme de foi et 
homme de son temps.

3. Le Christ est celui qui nous rassemble. 
Nous vivons en communauté suivant l’es-
prit de saint Augustin : « Avant tout, vivez 
unanimes à la maison, ayant une seule âme 
et un seul cœur tourné vers Dieu » (Règle 
I, 2). Nous cherchons une vie fraternelle 

faite de franchise, de cordialité, de simpli-
cité. Notre prière commune est celle de 
l’Église. La communauté y célèbre sa foi et 
s’ouvre à l’Esprit pour la mission.

4. La communauté assomptionniste existe 
pour l’avènement du Royaume. L’esprit du 
fondateur nous pousse à faire nôtres les 
grandes causes de Dieu et de l’homme, à 
nous porter là où Dieu est menacé dans 
l’homme et l’homme menacé comme 
image de Dieu.
Nous avons à faire preuve d’audace, d’ini-
tiative et de désintéressement, dans la fi-
délité à l’enseignement et aux orientations 
de l’Église.
C’est notre manière de participer à sa vie 
et à sa mission.

5. Fidèles à la volonté du P. d’Alzon, nos 
communautés sont au service de la vérité, 
de l’unité et de la charité. Ainsi, elles an-
noncent le Royaume.

Vienne Ton Règne 19
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Le Chemin de vie des laïcs
assomptionnistes
Le « Chemin de vie » est un texte de référence inspiré de la Règle de vie des religieux. 
Il décrit un style de vie adapté à des laïcs, en couple ou célibataires, désireux de vivre le 
charisme de l’Assomption.

Le besoin d’un texte de référence s’est 
fait ressentir il y a quelques années, 

dans le cadre de la formation à la spiritua-
lité et à l’histoire assomptionniste propo-
sée à une centaine de laïcs en trois cycles 
successifs. Il a été repris par la commission 
laïcs-religieux de la province de France et 
quelques-uns se sont mis à l’écriture avec 
des frères religieux, en regardant ce qui 
existait autour d’autres congrégations, 
particulièrement pour les laïcs en lien avec 
les Religieuses de l’Assomption et dans 
d’autres provinces assomptionnistes.
Plutôt que de parler de règle, il a été sou-
haité de parler de Chemin de vie des laïcs as-
somptionnistes, sur lequel nous nous trou-
vons en alliance avec nos frères religieux. 

Selon le chapitre général de 2011, le laïc 
assomptionniste est « une personne qui 
s’engage à vivre sa vocation baptismale et 
la mission qui en découle, en Assomption, 
dans l’Église et la société. (n° 143).
En effet, le préambule du Chemin de vie 
le définit ainsi : « un itinéraire proposé à 
ceux qui veulent vivre, comme laïcs, leur 
grâce baptismale dans le charisme de l’As-
somption et la spiritualité du P. Emmanuel 
d’Alzon, fondateur de la congrégation ». 
Le texte reprend l’histoire commune vé-
cue et donne une dynamique spirituelle 
à chacun : « Nous voulons cheminer avec 
les religieux pour construire une véritable 
alliance en développant l’accueil et le sou-
tien des uns et des autres, dans le respect 
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• La vie fraternelle. « Comme laïcs as-
somptionnistes, avec nos frères Augustins 
de l’Assomption, nous sommes appelés 
à vivre une vie de fraternité accueillante, 
ouverte à la diversité, capable de promou-
voir et d’augmenter la puissance des dons 
de chacun, et favorisant l’écoute. »
• La vie spirituelle. « Notre vie de prière, 
inspirée par celle de l’Église, se nourrit 
quotidiennement de la parole de Dieu. 
Nous privilégions, quand nous le pouvons, 
l’eucharistie. Nous reconnaissons l’action 
de Dieu dans nos vies et nous portons un 
regard positif sur le monde, sur notre lieu 
de vie, sur notre famille naturelle et sur 
nous-mêmes. Avec le Christ, la Vierge 
Marie tient une place privilégiée dans 
notre prière, comme mère du Seigneur. »
• La recherche et la formation. « En nous 
attachant à mieux connaître la spiritualité 

de l’Assomption, nous, laïcs assomption-
nistes, cherchons à enraciner notre his-
toire spirituelle dans le charisme de la 
congrégation des Augustins de l’Assomp-
tion, en faisant référence à son fonda-
teur, le P. d’Alzon et son inspirateur saint 
Augustin. »
• La mission et la vie apostolique. « Nous 
nous attachons à travailler selon notre vo-
cation à l’avènement du règne de Dieu en 
nous et autour de nous. Quels que soient 
notre âge, notre santé, nos talents, notre 
profession, nous voulons devenir des 
ouvriers du Royaume, à la suite de Jésus 
Christ. Nous voulons œuvrer à un monde 
plus solidaire en nous engageant auprès 
des victimes de la pauvreté et de l’exclu-
sion afin de faire advenir le monde frater-
nel qui respecte la dignité de chacun. »

Les quatre dimensions de la vie assomptionniste vécue par un laïc

Extraits du Chemin de vie des laïcs assomptionnistes  
de la province de France



de nos différences en vivant les quatre di-
mensions du charisme de l’Assomption : la 
vie fraternelle ; la prière ; la formation et 
la réflexion commune ; la mission au ser-
vice du Règne. Nous voulons incarner ce 
charisme dans nos différents lieux de vie : 
famille, travail, paroisse, société civile. »

Pour une dynamique spirituelle
En une douzaine de pages, le Chemin de vie 
est une balise pour le parcours du laïc qui 
veut vivre la spiritualité assomptionniste et 
participer activement à la venue du règne 
de Dieu. Il peut aussi être utilisé comme 
grille pour une relecture de son engage-
ment à la suite du Christ.
Le Chemin de vie des laïcs assomption-
nistes avec les religieux Augustins de l’As-
somption a été promulgué par le supérieur 
provincial de France, en 2009, puis mis à 
jour suite aux débats lors du chapitre pro-
vincial de 2010-2011, auquel participaient 
quelques laïcs. Depuis lors, 30 laïcs fran-
çais se sont engagés officiellement à partir 
de ce Chemin de vie, engagement réaffirmé 

en public chaque année, à l’occasion de 
l’anniversaire du décès, dies natalis, du 
P. d’Alzon le 21 novembre. 
Le P. Benoît Grière, supérieur général des 
assomptionnistes a approuvé le 13 juin 
2014 en conseil général plénier un nou-
veau texte Chemin de vie pour les laïcs 
assomptionnistes.
Présenté par la commission internationale 
alliance laïcs-religieux, il veut être un socle 
commun pour l’ensemble des provinces 
de la congrégation à adapter selon les spé-
cificités locales. La présentation précise 
que « sont définis ici les dimensions fonda-
mentales, le “fonds commun” du charisme 
et de la spiritualité de l’Assomption, que 
tout laïc assomptionniste devrait assumer 
et vivre, quelque soit son âge, culture, 
condition sociale et formation.
Cette actualisation est un appel à une ou-
verture à l’universel et à ce qui est vécu 
par d’autres laïcs assomptionnistes dans 
d’autres continents.� ■

Vincent Fauvel
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“Au travail
Je vais à Lourdes avec le pèlerinage national 
depuis le début de mes études de méde-
cine. Sans avoir des mots pour dire mon 
attachement à l’Assomption, mes paroles, 
mes actions se voulaient en accord avec 
mon état de chrétienne. Puis, nous avons 
été appelés avec Paul, mon mari, à faire 
partie de la commission laïcs-religieux et 
à débuter une formation. À ce moment-là 
j’ai pu mettre des mots sur ce que je vivais 
et ressentais depuis longtemps, j’ai pu vivre 
l’esprit de l’Assomption avec conscience. 
Et cette conscience entraîne un véritable 
changement, non pas dans ma pratique 
professionnelle, mais dans le fait d’oser ex-
primer et montrer à ceux qui m’entourent, 
y compris mes patients, ce qui me fait vivre. 
Mon engagement de laïque me donne la 
force, le courage et l’audace chère au père 
d’Alzon pour dire haut et fort mon appar-
tenance à l’Église… Au point de pouvoir 
dire à des patients en mal-être : « Si vous 
êtes croyants, vous pouvez prier. »

Corinne Filippi
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“Pensées
Pour moi, le Chemin de vie des laïcs 
assomptionnistes est un itinéraire pro-
posé à ceux qui veulent vivre leur grâce 
baptismale dans l’esprit fraternel de l’As-
somption. Aux côtés de Jésus Christ je 
cherche à être présent partout où Dieu 
est menacé dans 1’homme et l’homme 
menacé comme image de Dieu. Une des 
pensées qui m’anime le plus fort vient de 
saint Augustin « Il vaut mieux marcher en 
boitant dans la voie, que de marcher d’un 
pas ferme en dehors de la voie ». Cela me 
rend tellement libre et confiant de m’enga-
ger sur ce chemin de vie !

Jeff Tremblay

Témoignages
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“Célébrations
Après un appel à Lourdes, j’ai suivi avec 
mon épouse une formation pour mieux 
connaître l’Assomption. Choriste depuis 
l’âge de six ans, je suis également organiste 
dans ma paroisse, en Alsace, et mon en-
gagement de laïc assomptionniste m’en-
courage à toujours avancer dans ma foi, 
pour la communiquer aux autres par la 
musique. L’accompagnement musical per-
met de magnifier Dieu, de le louer et de le 
prier par les chants des célébrations. C’est 
en tout cas l’objectif que je me fixe chaque 
dimanche.

Bernard Klaeylé “Rencontres
Nos vies sont faites de rencontres. Cer-
taines sont éphémères, d’autres de-
viennent le point de départ d’une amitié 
indéfectible. Construite sur notre foi en 
Jésus ressuscité, ma rencontre avec l’As-
somption passe par Emmaüs, au propre 
comme au figuré. Nos chemins d’alliance 
se sont forgés au fil du temps : en médi-
tant ensemble « les écritures » : celles de 
l’Évangile mais aussi celles de nos fonda-
teurs, sources d’inspiration pour notre 
temps et en nous asseyant autour de la 
table pour construire notre chemin de vie 
au service de L’Église.

Catherine Voyant
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“Des rêves
Parler de rêve dans la famille de l’Assomp-
tion, c’est immédiatement se brancher sur 
sa devise adveniat regnum tuum. En effet, 
quel plus beau rêve que celui de voir la Jé-
rusalem céleste descendre sur la terre ?
Rêver que les groupes de laïcs croissent 
et embellissent autour des communautés 
religieuses. Rêver que les laïcs des œuvres 
de l’Assomption en approfondissent la spi-
ritualité et qu’ils en deviennent des fils et 
des amis. Rêver que plus de laïcs soient 
envoyés en mission à leur porte ou à l’in-
ternational. Rêver à l’international dans 
le même esprit que la province d’Europe 
et le Chemin de vie international adopté 
par le chapitre général. Rêver que cette 
famille rencontre ses cousins, les laïcs des 
congrégations féminines. Rêver que nous 
formions une famille humaine et spirituelle 
toujours plus belle et chantant l’amour de 
Dieu au centre de la nef et sur les parvis de 
l’Église locale et universelle.

Jean-Nicolas Sabbag

“Dialogues
Le dialogue peut être partage avec l’un, 
avec d’autres, et ouvrir à une rencontre, 
témoin de la fécondité de la parole échan-
gée, dessinant le chemin en commun. Le 
dialogue peut devenir conflit, au point 
d’interdire le chemin jusqu’alors parcou-
ru. Mais il peut être tendresse quand la 
toute-puissance se découvre fragilité, ou 
dénuement. Le dialogue peut se faire dans 
le silence, face à l’impuissance de pouvoir 
s’exprimer. Mais il peut être fait avec le si-
lence, à l’écoute de la parole qui jaillit dans 
le silence de soi, sur le chemin de la vraie 
vie.

Yvon Leroux



“Prier
La prière, c’est ce temps privilégié avec le 
Christ, dans le silence ou au milieu de son 
peuple, avec mon époux, mes petits-en-
fants, d’autres laïcs engagés comme moi 
dans l’Assomption. Je la vis dans l’action et 
la contemplation, dans mes engagements 
paroissiaux et assomptionnistes auprès 
des pauvres, des malades, des personnes 
âgées. Elle me procure l’enthousiasme, la 
confiance, la joie, la force de tenir debout 
dans les épreuves, le pardon, la fidélité à 
mes engagements. J’aimerais trouver des 
chemins de partage avec ceux qui sont 
éloignés du Christ.

Marie-Pierre Girard “Serviteurs
Servir ? J’essaye de m’y attacher, investie 
depuis toute jeune dans l’accompagne-
ment des familles du quart-monde et par 
mon métier, dans le soin des détenus. L’ap-
pel récent et inattendu du Seigneur dans 
l’alliance laïcs-religieux donne à mes en-
gagements un goût nouveau, un élan, de 
mystérieuses couleurs. Puissent-elles être 
celles de l’arc-en-ciel ? Je demande à Dieu 
une docilité à son Esprit, sur ce chemin de 
vie, un cœur uni à mes frères, sœurs, par-
rain, pour devenir pleinement qui je suis.

Michèle Petit
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Nos lieux de mission
En France, de nombreux laïcs vivent la mission auprès des religieux, dans des œuvres de la 
congrégation. Ensemble, ils se donnent les moyens de devenir des femmes et des hommes de 
communion, proposant la foi et solidaires des pauvres.

Parce que le P. Emmanuel d’Alzon, fon-
dateur des assomptionnistes, rêvait en 

son temps d’une Assomption faite de laïcs 
et de religieux pour porter dans le monde 
de son temps la passion du règne de Dieu, 
les laïcs ont, dès les débuts de sa jeune 
congrégation à Nîmes, été investis dans 
l’apostolat aux côtés des religieux.
En alliance avec eux, et dans le respect de 
leurs vocations respectives, ils partagent 
aujourd’hui encore le désir commun de 
l’avènement du règne de Dieu, en eux 
et autour d’eux, selon la devise de l’As-
somption « Que ton Règne vienne », pour 
être présents partout où « Dieu est me-
nacé dans l’homme, et l’homme comme 
image de Dieu » (Règle de vie des Augus-
tins de l’Assomption). Au fil du temps, cet 
apostolat s’est dessiné dans l’accueil et 

l’hospitalité, la formation et l’intelligence 
de la foi, et la solidarité auprès des plus 
pauvres, selon le triptyque hérité de saint 
Augustin : unité, vérité et charité.

Accueil et hospitalité
Ainsi de l’Hospitalité Notre-Dame de 
Salut, fondée en 1872 et qui rassemble au-
jourd’hui 4 000 membres dans 26 comités 
régionaux. Chaque été à Lourdes, pour le 
15 août, ils sont brancardiers, hospitaliers 
dans les accueils et les hôtels, « pisciniers » 
ou « popotiers », au service des 10 000 pè-
lerins qui participent au Pèlerinage natio-
nal. Cette tradition d’accueil et d’hospita-
lité, des laïcs assomptionnistes continuent 
aussi à la faire vivre en travaillant avec les 
religieux dans les différents lieux d’accueil 
de la congrégation : le centre d’accueil de 
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Valpré à Écully, près de Lyon (Rhône), le 
centre Port-Royal à Saint-Lambert-des-
Bois (Yvelines), l’auberge de jeunesse Ad-
veniat au cœur de Paris, et, tout récem-
ment, le Forum 104, espace de rencontre 
culturel et spirituel et un lieu de formation, 
lui aussi au cœur de Paris.

Formation et intelligence de la foi
Avec les religieux, les laïcs sont aussi en-
gagés dans la mission de formation à 
l’intelligence de la foi dans une optique 
d’ouverture et de dialogue avec le monde 
contemporain au sein de l’entreprise de 
presse et d’édition Bayard. Né en 1873 
de l’Hospitalité Notre-Dame de Salut, 
le cinquième groupe de presse français 
édite notamment l’hebdomadaire Pèlerin, 
le quotidien La Croix, le mensuel Prions en 
Église, de nombreuses publications pour 
la jeunesse (de J’aime lire à Phosphore) ou 
pour les seniors (Notre Temps).
Depuis 1993, l’Université européenne as-
somptionniste (UEA) est aussi un lieu in-
terdisciplinaire de formation, de rencontre 

et de dialogue. Accueillant en moyenne 
tous les deux ans environ 400 personnes 
à Valpré, des universités d’été ont petit 
à petit élaboré une pédagogie diversifiée 
et complémentaire, misant à la fois sur le 
travail de la raison et sur la participation 
active des sens et du cœur, alternant les 
apports intellectuels par des spécialistes, 
les échanges, les ateliers pratiques et les 
rencontres culturelles. 
Depuis quelques années, des rencontres 
thématiques de formation se sont aussi 
mises en place en région. De son côté, 
l’association Alliance assomptionniste a, 
elle aussi, mis en place des programmes 
de formation et de découverte de l’esprit 
de l’Assomption.

Solidarité
Parce que les assomptionnistes se défi-
nissent tout autant comme des « hommes 
de communion », « proposant la foi » et 
« solidaires des pauvres », des laïcs se sont 
naturellement trouvés à leurs côtés dans 
leurs missions de solidarité.
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Depuis 1989, religieux et laïcs assomption-
nistes sont ainsi engagés auprès du bateau 
Je-sers, ancré à Conflans-Sainte-Honorine 
(Yvelines). Paroisse batelière, la péniche 
est aussi devenue un lieu d’accueil et d’es-
pérance pour nombre de « cabossés » de 
la vie et de marginalisés, le dernier refuge 
pour les gens en errance, étrangers, ex-
clus ou expulsés de leur logement. En 
lien avec le bateau, l’association La Pierre 
blanche gère également des héberge-
ments soit sur des péniches soit dans des 
logements qu’elle loue.
Par ailleurs, à l’initiative de laïcs, le Pè-
lerinage Mosaïque permet depuis 2006 
à des personnes démunies de se rendre 
à Lourdes pour participer elles aussi au 
Pèlerinage National. Ce temps fort de 
rencontre et de partage, où chacun s’en-
richit des différences de l’autre, permet 
à des hommes et des femmes en situa-
tion de fragilité sociale et à des personnes 
désireuses de partager ce temps d’espé-
rance en humanité de vivre à leur ma-
nière le National. Environ 500 personnes © 
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Auberge Adveniat, 
Paris.
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y participent chaque été. Le groupe So-
lidarité de l’association Alliance assomp-
tionniste travaille également avec la com-
mission « Justice et paix pour l’humain et 
sa Terre » de la province d’Europe des 
assomptionnistes pour proposer une ré-
flexion et des formations sur les nouveaux 
besoins de solidarité.
Des laïcs sont aussi engagés auprès des 
religieux assomptionnistes dans les pa-
roisses qui leur ont été confiées à Mont-
pellier (Hérault), Saint-Lambert-des-Bois 
(Yvelines), Strasbourg (Bas-Rhin) ou Tou-
louse (Haute-Garonne), et dans lesquelles 
ils contribuent à diffuser l’esprit de l’As-
somption. De même, les groupes locaux 
de l’Alliance, qui se sont formés un peu 
partout en France, sont à la fois des lieux 
conviviaux de formation et d’approfondis-
sement du charisme de l’Assomption, et 
de mission et d’engagement.
Enfin, pour les aider dans leurs diffé-
rents chantiers apostoliques, les religieux 
Augustins de l’Assomption ont égale-
ment mis en place un programme de 

volontariat pour des laïcs de tout âge et 
de toute condition, prêts à œuvrer avec 
eux, pour un temps, à l’avènement du 
Royaume dans leurs apostolats au service 
des Églises locales en France et dans le 
monde.� ■

Nicolas Senèze

Quelques adresses

• �Pèlerinage National et l’Hospitalité  
Notre-Dame de Salut.  
63, avenue Denfert-Rochereau, 75014 Paris.  
Tél. : 01 58 36 08 75. www.pelerinage-national.org

• �Bateau “Je-sers” et association “La Pierre 
blanche”. BP 28, quai de la République,  
78700 Conflans-Sainte-Honorine. Tél. : 01 39 72 62 83. 
www.bateaujesers.org

• �Centre Port-Royal à Saint-Lambert- 
des-Bois. Chemin du Charme et du carrosse,  
78470 Saint-Lambert-des-Bois. Tél. : 01 30 12 17 12.  
www.centre-port-royal.com
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Pèlerinage national 
à Lourdes.

Université européenne assomptionniste.
Marseille, décembre 2011.© 
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Bateau « Je-Sers », 
Conflans-Sainte-Honorine.

• �Centre d’accueil de Valpré.  
BP 165, 1 chemin de Chalin, 69131 Écully Cedex.  
Tél. : 04 72 18 05 05. www.valpre.com

• �Auberge de jeunesse Adveniat. 
10, rue François-Ier, 75008 Paris. Tél. : 01 77 45 89 10. 
www.adveniat-paris.org

• �Forum 104. 104, rue de Vaugirard, 75006 Paris.  
Tél. : 01 45 44 01 87. www.forum104.org

• �Groupe Bayard. 18, rue Barbès, 92128 Montrouge 
Cedex. Tél. : 01 74 31 60 60. www.groupebayard.com

• �Université européenne assomptionniste.  
79, avenue Denfert-Rochereau, 75014 Paris.  
Tél. : 01 43 25 47 89. uea-assomption.cef.fr

• �Volontariat assomptionniste.  
volontariat@assomption.org 
www.volontariat-assomption.org

• �Association Alliance assomptionniste.  
79, avenue Denfert-Rochereau, 75014 Paris.  
allianceassomptionniste.wordpress.com
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Une grande famille à travers le monde
La grande famille de l’Assomption est composée de cinq congrégations religieuses apostoliques : 
les Religieuses de l’Assomption, les Assomptionnistes, les Oblates, les Petites sœurs et les 
Orantes de l’Assomption. La province d’Europe des religieux de l’Assomption s’étend dans 18 
pays… Les laïcs assomptionnistes naissent là où le charisme est présent.

Comme des ruisseaux en se rejoignant 
forment des rivières, ainsi des laïcs se 

rapprochent des religieux. Ils créent avec 
eux la famille de l’Assomption. Ils veulent 
vivre de la saveur évangélique que ceux-
ci donnent à leur vie communautaire, leur 
vie de prière et leur apostolat. C’est un 
réseau de chercheurs de Dieu qui disent 
avoir le désir d’aller plus loin dans leur 
vie chrétienne. Ils sont venus par diffé-
rents chemins : la rencontre d’un reli-
gieux, d’une communauté, ou en vivant 
ensemble un pèlerinage, en paroisse, au 
travail. Ces chemins se nouent grâce à des 
temps de rencontre et de prière. Ainsi se 
forme un courant qui entraîne religieux et 
laïcs, dans un même esprit de famille. Ils 
s’entraident en puisant à la même source, 

avançant chacun à son pas, selon son état 
de vie. Certains font une promesse par 
souci de fidélité. Mais, quels qu’ils soient, 
tous cherchent avant tout à marcher sur le 
même chemin de sainteté.� ■

P. Noël Le Bousse, 
assomptionniste

La fraternité Notre-Dame
de l’Assomption

Les Petites Sœurs de l’Assomption ont 
été fondées en 1865 par Étienne Pernet 

et Marie Antoinette Fage, pour témoigner 
de l’amour de Dieu à travers des gestes 
simples de service. Le P. Pernet, saisi par 
la souffrance et le désarroi des familles ou-
vrières frappées par la maladie a cherché à 
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donner une réponse évangélique par l’in-
termédiaire de femmes religieuses apôtres. 
Son projet apostolique s’étend aux laïcs de 
tous rangs de la société partageant le souci 
de « procurer la gloire de Dieu par le salut 
des pauvres et des petits ». Ainsi ont été 
créés : les Dames servantes des pauvres en 
1876, la Fraternité Notre-Dame de Salut 
en 1881 et sa branche féminine en 1884, 
s’engageant par promesse à vivre leur 

baptême, dans leur vie de famille, quartier 
et travail, en lien avec les Petites Sœurs 
et animés du même esprit. Ces pères et 
mères de famille regroupés dans la Frater-
nité Notre-Dame de l’Assomption se ras-
semblent régulièrement. En mai 2014, ils 
étaient une centaine à Bruxelles pour leur 
rencontre annuelle.� ■

Sœur Madeleine, petite sœur de l’Assomption

L’alliance au Burkina Faso
Installée depuis 2011 à Ouagadougou, notre communauté s’est interrogée sur sa mis-
sion, en lien avec des laïcs, dans le cadre d’une alliance à la manière assomptionniste. 
Nous sommes partis du cercle restreint des proches de la communauté. La première 
marche vers l’alliance a été une journée avec une quarantaine de laïcs. Chaque année, 
la fête du 21 novembre constitue un événement de rassemblement pour les religieux 
et les laïcs. Il est heureux que, désormais, les initiatives ne viennent pas que des reli-
gieux. Les laïcs invitent régulièrement les religieux à passer du temps dans leur famille, 
et, en avril 2014, ils ont organisé une sortie détente pour religieux et laïcs. Nous 
avons une ambition commune : nous connaître et petit à petit nous lancer résolument 
dans un projet commun, travailler ensemble à être attentifs aux besoins des hommes 
et des femmes du continent africain. Nous pensons que sur le chemin de l’alliance, il 
ne faut rien brusquer ni précipiter.� P. Jean-Paul Sagadou, assomptionniste
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Le site de l’association

• �http://allianceassomptionniste.
wordpress.com

Pour aller plus loin

• �Jean-Paul Périer-Muzet.  
Prier 15 jours avec Emmanuel d’Alzon, 
125 pages, Nouvelle Cité, 2003.

• �Lucien Guissard. Les assomptionnistes 
d’hier à aujourd’hui, Bayard Éditions, 
1999.

• �Deux siècles d’Assomption.  
Le regard des historiens, Université d’été 
assomptionniste 2001.

• �Alliance laïcs -religieux : recueil de textes.  
PP. L. Chuffart, N. Le Bousse,  
C.Maréchal, province de France, 2010

• �Une revue trimestrielle :  
L’Assomption & ses œuvres,  
79, avenue Denfert-Rochereau 
75014 Paris.

• �Un site Internet : 
www. assomption.org

• �Un documentaire diffusé sur KTO : 
Laïcs et religieux, chemin faisant, (2009, 
durée : 26 minutes) d’Aymeric Colletta.

BULLETIN
D’ADHÉSION

Alliance assomptionniste
Association des laïcs des Augustins de l’Assomption

Nom : .............................................................

Prénom : ........................................................

Adresse : ........................................................

........................................................................	

Téléphone : ...................................................

E-mail : ...........................................................

Souhaite adhérer à l’association
Alliance assomptionniste.
❏ Cotisation normale (30 €)
❏ Cotisation minimale (15 €)
❏ Cotisation de soutien (50 € ou plus)

Signature :

À retourner à : Alliance assomptionniste,
79, avenue Denfert-Rochereau, 75014 Paris
Chèque à l’ordre de « Association Alliance 
Assomptionniste »





« Un laïc assomptionniste
est “une personne qui s’engage à vivre  
sa vocation baptismale et la mission  
qui en découle, en Assomption,  
dans l’Église et la société”. »

Actes du Chapitre général 2011, Nº 143


